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L’image du gouvernement
se dégrade en Flandre

Un tiers des Belges se dit déçu par l’action
du gouvernement. Les cotes de popularité
d’Elio Di Rupo et de Bart De Wever sont en baisse.

pp. 4-7

Amour, sexe
et handicap
mental

pp. 8-11OL
IV

IE
R

PA
PE

GN
IE

S

Bersani, prochain
Premier ministre
italien… si la gauche
gagne en 2013.
International PP. 18-19AP

La chanson, univers
où Lou Doillon révèle
un tempérament.
Rencontre.
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Supplément à La Libre Belgique du lundi 3 décembre 2012

l Un chef-d’œuvre de la poésie persane

Le Cantique des oiseaux
P Diane de Selliers propose cette année
un grand texte du poète soufi Attar
éclairé par 207 miniatures superbes.

P Si les peintures enchantent, la
traduction française de Leili Anvar en
alexandrins non rimés est un bonheur.

Un jour, tous les oiseaux du monde se réunirent
pour se trouver un souverain. Guidés par la huppe
de Salomon, les voilà qui s’envolent vers Simorgh,

l’Etre divin qui vit sur le mont mythique Qâf. Il leur faut
traverser les sept vallées successives du Désir, de
l’Amour, de la Connaissance, de la Plénitude, de l’Uni­
cité, de la Perplexité, du Dénuement et de l’Anéantisse­
ment, pour parvenir enfin au Trône royal. Seuls trente
oiseaux y arrivent. Et découvrent alors que Simorgh, in­
visible splendeur, est au tréfonds de chaque âme qui a
poursuivi le cheminement intérieur symbolisé par les
sept vallées. Telle est la trame du “Cantique des oiseaux”
du poète persan Farîd od­dîn’Attar (1158­ 1221 ?). Dans
la mystique de l’Orient, Simorgh (littéralement “trente
oiseaux”) apparenté à l’aigle achéménide comme au
phénix chinois, est l’allégorie du Divin. A travers son
image et le cheminement des oiseaux, Attar répand les
fondements de la pensée soufie, qui prône l’annihilation
dans la recherche du Divin, ainsi que les valeurs d’humi­
lité, de piété, de tendresse et d’intelligence.

C’est cette œuvre majeure de la poésie persane que
Diane de Selliers propose, cette année, dans une édition
éclairée par 207 miniatures tirées de manuscrits conser­
vés dans les musées peu accessibles de Téhéran, Topkapi,
du Caire, de Kaboul, ainsi que du manuscrit royal de
1487, commandité par le sultan timouride Hosayn
Mîrzâ Bayqarâ et conservé au Metropolitan Museum de
New York. Elles offrent un large panorama de la peinture
musulmane du Bosphore au Gange, et du XIVe au
XVIIe siècle. Elles fascinent l’œil autant que le cœur par la
fraîcheur du regard, la rigueur du dessin, l’éclat des cou­
leurs, la hauteur spirituelle où le spectateur se trouve,
comme les oiseaux, entraîné.

Et cela d’autant plus que la nouvelle traduction fran­
çaise des 4724 distiques (9448 vers) est d’une beauté in­
croyable. On la doit à Leili Anvar, maître de conférences
à l’Institut national des langues et civilisations orienta­
les, de Paris. Le rythme des alexandrins non rimés con­
fère aux mots une frappe et une grâce merveilleuses. Les
commentaires scientifiques des miniatures ont été assu­
rés par Michael Barry, professeur à l’Université de Prin­
ceton. Glossaires, repères chronologiques, actes et noti­
ces sur les peintres assurent la partie érudite de l’ensem­
ble.

Commé l’écrit Diane de Selliers, à qui l’on doit une fois
de plus une superbe réussite, il faut pour entrer dans le
“Cantique” oublier ses repères. Se lancer dans l’inconnu.
Comme les oiseaux…
Jacques Franck

Le Cantique des oiseaux Attar / Ed. Diane de Selliers / 
430 pp. sous boîtier, env. 195 € jusqu’au 31/01, puis 230 €TR
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Hoda Barakat explore
les germes de la violence
qui a mené le Liban
à la guerre civile.
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Edgard Morin se
raconte: humble
et narcissique.
Notre supplément Lire


